
LE SAMEDI

IL FAUT DONNEK UNE CHANCE A RIEN COMME LA PRUDENCE QI;ANI) ON N'ECOUTE PAS SA F"EMME
TOUT LE MONDE

Luipréeudnt ccpté. -i nivouisne vous
êtes jaumaiq ia»cée 'i

Elle.-Non.
Lui.-Coriiiimnt cela se fait-il ? je croyais que

toutes les jeunes filles se ianîçaient deux ou trois
fois fois avant (le se tmarier.

Elle.-Je suppose que je ferai conmme les
au tres aussi ; imais ce-ci est mua première chance.

POUR PLUS DR SURETÉ

La damte-Jean, allez à la gare vous informer
à quelle heure part le dernier train pour Québec.

Au bout <le dIeux heures:.
La lante, à .ea qui arrive.-Mais qu'avez-

vous fait pendant tout ce temps?1
Jeau.-Madamne, je lic voulais pas Ile fier à

tous ces employés. Alors j'ai attemndu pour voir
partir le train moi-mêmne. 1l est sorti (le gare à
10 heures précises.

(IN HOMME MALChLANCEUX

Il est trois heures du matin. Le tndre époux
arrive furtivement, se glisse d ans la chianmbre
nuptiale et se muet a bercer le b,ébé.

Elle, ait blet el.- dli: almiuts.-Qu'est-ce qlue
tu fais donc là, lienri

Lui.-C'hest le jiethit (hic) (lui pleurait ; jhfe
mue) (hic) shiuis levé phour l'eiidoruîlmîr.

.EU<.-Tu ferais bien mieux (le venir te cou-
cher; le bébîé 4-st ici à Côté de moi.

Le mari, (allant aux funérailles d'un oncle
riche). -Mets donc une couple de nmouchîoirs dans
mes poches ; comme mon vieil oncle m'a promis
de nme laisset une pietite fortune, il va mie falloir
verser quelques larmes.

La temine.-Mais suppose qu'il nie te laisse
rien!

Le mari.-Dans ce cas, mets un mouchoir (le
plus.

LE CRITERIUM D'UN BON REPAS

Entre enfants:
C/tiL'les.-Au jour de l'an, nous avions sur la

table une dinde qui pesait treize livres.
Louis.-Ce n'est rien cela 1 La nôtre pesait

b>ien quinze livres.
Charles, s'a7timant.-Ouais! Qu'est-ce que yia

peut nie fairel Je parie qu'un médecin n'a pas
eté te vo)ir deux fois dans la nuit suivante comme
pour moi.

CE QUI S'APPLIQUE A BIEN DES JEUX

MI. flieeice-esuis surpris, nîiademioi-
selle, de vous voir jouer aux échecs.

Melle Têtcd1elinottc (jouant une pièce).-Pou r-
quoi cela, monsieur Tètede1îiochel

JI. Têtedlepioche.-Parce que vous m'avez dit
qlue vous ne jouez jamais aux jeux de hasard.

ilelle Titdelinotte.- Et croyez- vous que celui-
ci en est un?7

JI. 'Iéeeice-oîevous le jouez, oui.

Le médecin.-La maladie de votre warni est
très sérieuse madame;- je crois que quelque suls-
tance étrangère m'est introduite dans son ébo-
phage.

La tendre noiié-Cest ce (lue J'ai tou*jours
(lit : Je i'ai jamais été capable (le lui empêcher
de mnanger (lu saucisson allemand ou du jamitbon
(le Cincinnati.

Les grands évènemnents de la vie

l,'i,,,/,ruîv. -- l ICI 11) Co"nmme te voilà gi
C- est ima Sceimai le de veille. liiitagimme- t4oi iue

itia feni me à tu me ex tiiiciîoî (le voix.


